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Deux radios autorisees a reémettre apres 9 mois de suspension au Burundi

PANA, 19 fA©vrier 2016 Bujumbura, Burundi - Le Conseil national de la communication (Cnc, organe ACtatique de
rA©gulation des mA©dias) a autorisA©, vendredi, la reprise immA®©diate des activitA©s de deux radios qui ont AOtA© innocent?’
la Justice du pays, faute de preuves suffisantes et accablantes de leur rA’le prA©sumA®© dans 1a€™amplification de la crise
politique de bientA't une annA©e au Burundi. Les "RepA2chA®©es" sont la radio privA©e indA©pendante rA©putA©e modAGrA
"Isanganiro” (Carrefour, en langue nationale, le Kirundi) et sa consA“ur, "Rema FM" (la rA©confortante), connue plutA’t pour
sa proximitA© avec le Conseil national pour la dA©fense de la dA©mocratie/forces de dA©fense de la dA©mocratie (Cndd-Fdd,
parti au pouvoir).

Les deux radios ont AOtA® toutefois soumises A un acte da€™engagement A©crit A travailler plus "professionnellement" dar
la€™avenir, et au service de a "consolidation de la paix" au Burundi. Les "RecalA©es", pour leur dossiers judiciaires encore
pendants, sont la "Radio publique africaine" (RPA), Radio sans frontiAres, "Bonesha FM" (I&€™A®claireur) et la
"RadiotA©IAGvision Renaissance” dont les siA ges offrent aujourda€™hui le spectacle dA©solant de ruines anciennes calcinAC
au milieu da€™herbes envahissantes. DiffAGrentes radios privA©es indA©pendantes avaient AOtA© dA®truites, la plupart par
quand elles nA€™ont pas AOtA© empA2chA©es da€™A©mettre, dans la foulA©e de la tentative de putsch manquA© du mois d
Les organisations des professionnelles des mA©dias estiment, en outre, A plus de 80% des journalistes indA©pendants qui
na€™exercent plus au pays aprA’s avoir AOtA© obligA©s de partir A |a€™AGtranger par peur pour leur sSA©curitA©. Le "petit"
va dans le bon sens voulu par la CommunautA®© internationale et les dA©fenseurs de la libertA© de la presse et da€™expressic
qui sA€™intAGressent au Burundi, de la€™avis gA©nAoral des analystes A Bujumbura. Le geste intervient, en effet, A la veill
da€™importants rendez-vous diplomatiques de I&€™Union africaine (Ua) sur la crise persistante au Burundi et dont le moindre
signe da€™apaisement se faisait jusque-IA rare. Le secrAGtaire gA©nA©ral des Nations unies arrive officiellement A Bujumbt
da€™abord lundi prochain, pour tenter dA€™obtenir des protagonistes de la crise un dialogue sincA're et inclusif. Cela na€™a
AGtA®© le cas au cours de ces dix derniers mois marquA®©s plutA't par une radicalisation des positions dans le diffA©rend
Aclectoral qui oppose le pouvoir et lA€™opposition. Ensuite, une dAGIA©gation de "trA’s haut niveau" des chefs da€™Etat et
gouvernement sud-africain, sSA©nA®©galais, mauritanien, gabonais ainsi que du Premier ministre A©thiopien est attendue A
Bujumbura A partir du 25 fA©vrier. Les journalistes burundais en exil tentent de maintenir la forme professionnelle via des
radios improvisA©es en ligne, dont les plus connues et suivies par les internautes sont "Inzamba" (Ia€™avertisseur) et
"Humura" (Soufflez, en langue nationale, le Kirundi). Les rA©seaux sociaux sont encore |[&€™un des moyens de
communication qui ont explosA© par ces temps de crise au Burundi pour filmer et compter les morts dans la rue, les
disparus et les prisonniers da&€™une guerre civile larvA©e, pour certains. Les A®lites intellectuelles, quant A elles, peuvent
encore A©couter, en langues AGtrangAres de leur choix, plusieurs radios internationales pour suivre la vie du pays, comme
RFI, BBC et VOA qui A©@mettent en modulation de frA©quence (FM) en direction du Burundi. De nombreuses chaA®nes de
tA©IACvision AGtrangAres AOmettent A©galement par satellite en direction du Burundi et y trouvent une assez grande audienc
chez les plus aisA©es et branchA©es du pays. LAE™unique chaA®ne de radiotA©IAGvision nationale du Burundi (RTNB, publi
quant A elle, occupe le "petit peuple”, le gros du temps en langues locales, par une information jugA®©e "officielle".
LaE™Aoquilibre et la neutralitA© de 1a€™information distillAGe par la RTNB font douter nombre da€™auditeurs et tAOIA©spect
avaient pris goA»t au pluralisme mA®©diatique dA€™un temps aujourda€™hui rA@volu. Les mA2mes auditeurs doutaient encore
sA©rieusement, vendredi, de la faA§on "la plus professionnelle” A laquelle le Cnc a assujetti les deux radios qui vont devoir
travailler sous A®troite surveillance de Ia€™organe de rA©gulation et des pouvoirs publics devenus susceptibles par la force de
choses.
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